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• Allemagne-France/Di-
plomatie. Berlin et
Paris dénoncent un
projet de sanctions
américaines contre
Moscou Berlin, soutenu par Paris,a vivement dénoncé hierun projet de sanctionsaméricaines contre Mos-cou, accusant Washing-ton de chercher àfavoriser ses entreprisesen punissant les grandsgroupes européens enga-gés dans le projet de ga-zoduc Nord Stream 2.
• Chine/Explosion.
C'était une bombe arti-
sanaleL'explosion devant uneécole maternelle qui a tuéhuit personnes jeudi dansl'est de la Chine a été pro-voquée par une bombeartisanale fabriquée parun jeune homme qui estmort dans la déflagration,ont annoncé les autoritéslocales.
• France/Enquête. Mort
du petit Gregory. Deux
membres de la famille
inculpésCoup de théâtre, 32 ansaprès la mort du petitGrégory : son grand-oncleet sa grand-tante, Marcelet Jacqueline Jacob, ontété inculpés hier pour en-lèvement et séquestra-tion suivie de mort, dansl'une des affaires les plusénigmatiques de l'his-toire criminelle française.
• Grande-Bretagne/In-
cendie. Et maintenant
30 morts !Au moins 30 personnesont perdu la vie dans l'in-cendie de la tour Grenfellà Londres et des dizainesd'autres sont portées dis-parues, un bilan lourd quia provoqué une explosionde colère des survivantset des proches des vic-times (photo).
• Italie/Migrations. 3
000 migrants secourus
en Méditerranée en 48
heuresEnviron 3 000 migrantsont été secourus au coursdes dernières 48 heuresen Méditerranée, dans leseaux face à la Libye, ontindiqué hier les gardes-côtes italiens qui coor-donnent les opérationsde secours.
• Syrie/Conflit. Le chef
de l'EI tué ? L'armée russe a affirméhier avoir probablementtué en Syrie le chef dugroupe Etat islamique(EI), Abou Bakr al-Bagh-dadi, lors de bombarde-ments fin mai par sonaviation visant une réu-nion de hauts dirigeantsde l'organisation jiha-diste près de Raqa. Affir-mation que la coalitioninternationale a dit nepas être en mesure deconfirmer. 

A travers le monde

L'ancien chancelier, qui dis-
paraît à 87 ans, était consi-
déré comme le père de la
réunification.

HELMUT Kohl, père de laréunification allemande,pilier de la constructioneuropéenne et détenteurdu record de longévité àla chancellerie après-guerre (1982-1998), estmort hier à 87 ans.
"Nous sommes en deuil", aannoncé l'Union chré-tienne-démocrate (CDU)sur son compte Twitter,tandis que le quotidienpopulaire Bild, dont la di-rection était très prochede l'ex-chancelier, a pré-cisé qu'il était décédé "ce
matin (hier) dans sa mai-
son de Ludwigshafen"(sud-ouest).Helmut Kohl était l'"es-
sence même de l'Europe",a commenté le présidentde la Commission euro-péenne, Jean-ClaudeJuncker.Helmut Kohl, en trèsmauvaise santé et clouédans un fauteuil roulantdepuis 2009, avait no-

tamment souffert d'un ac-cident vasculaire cérébralet s'était cassé la hanche.La chancelière AngelaMerkel, qui lui avait prisles commandes du parti àl'issue d'une bataille in-terne, n'a pas réagi dansl'immédiat.L'ancien rédacteur enchef de Bild, Kai Diek-mann, qui fut témoin dusecond mariage de Kohl, asalué sa mémoire : "Merci
pour l'unité allemande.
Pour l'Europe. Pour tant
d'autres choses incroya-
bles. Helmut Kohl, 1930-
2017, repose en paix",

a-t-il écrit sur Twitter.
COLOSSE• L'ancien chan-celier, colosse physique ethistorique, est le père in-contesté de l'Allemagneréunifiée. Il restera dansl'histoire pour avoir forcéla main des dirigeants so-viétique et américain Mi-khaïl Gorbatchev etGeorge Bush, mais ausside ses alliés européens,pour que la RDA ancien-nement communiste re-joigne la RFA en 1990,moins d'un an après lachute du Mur de Berlin.Il a aussi permis la fin del'occupation militaire de

l'Allemagne, imposée parles quatre puissances vic-torieuses du nazisme de-puis 1945, jetant ainsi lesbases de l'émergenced'une Allemagne forte surla scène internationale.Pourtant, quand à 52 ansil prend la tête en 1982du gouvernement d'Alle-magne de l'Ouest à la fa-veur d'un changementd'alliance au Parlement, ilest moqué pour son côtérustique et provincial – ille sera toute sa vie – etpersonne n'aurait alorsparié que ce fils d'unfonctionnaire du fisc issud'une famille de la petitebourgeoisie de Ludwigs-hafen entrerait dans lamémoire collective euro-péenne.Mais le 9 novembre 1989,le mur de Berlin s'effon-dre et le chancelierconservateur, alorscontesté dans son propreparti (CDU), endosse,selon ses propres mots,
"le manteau de l'Histoire".Ce catholique pratiquantsurprend en proposantdès le 28 novembre unplan en 10 points devantconduire à l'unificationallemande.Sa fin de carrière sera

moins glorieuse, terniepar le scandale descaisses noires du parti. Ilfinira par reconnaîtreavoir recueilli des donsoccultes, et Angela Mer-kel, sa protégée, en profi-tera pour l'évincer.Selon une biographie nonautorisée, il n'a jamaispardonné à la chance-lière, disant qu'avant dele rencontrer elle "ne sa-
vait même pas manger
avec un couteau et une
fourchette".Plus récemment, en avril2016, Kohl a dénoncé lapolitique d'accueil deMme Merkel, qui a permisl'arrivée de 1,1 million demigrants en 2015. Il aaussi reçu le Premier mi-nistre hongrois ViktorOrban, farouche détrac-teur de la chancelière.Les soubresauts de sa vieprivée, étalés dans diverslivres et journaux alle-mands – brouilles avecses enfants, polémiquesur le rôle de sa nouvellefemme, le traitement desa première épouse ma-lade, Hannelore, qui s'estsuicidée en 2001 – ontachevé d'assombrir sesdernières années.

Helmut Kohl est mort
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Père de la réunification allemande, pilier de la
construction européenne, détenteur du record de
longévité à la chancellerie après-guerre : Helmut

Kohl, vient de mourir à 89 ans.

Ph
o
to

 :
 A

FP

Enjeu, mode de scrutin, ré-
sultats du premier tour, ca-
lendrier politique... Voici ce
qu'il faut savoir sur le
deuxième tour des élec-
tions législatives françaises,
ce 18 juin, qui devrait assu-
rer une large majorité par-
lementaire au président
Macron.

• Quelle majorité pro-
Macron ?Les législatives représen-tent un enjeu crucial pourle nouveau président cen-triste Emmanuel Macron,qui a besoin de la majoritéla plus large possible àl'Assemblée pour menerses réformes, à commen-cer par celle du code duTravail.Le vote de ce dimanches'annonce comme uneconsécration pour cet an-cien banquier de 39 ans,jamais élu auparavant, quia réussi à conquérir l'Ely-sée en mai au terme d'unecampagne éclair, avec unmouvement créé un anplus tôt.Le parti présidentiel, laRépublique en Marche(REM) et son allié cen-triste du MoDem pour-raient ravir entre 440 et470 des 577 sièges, trèslargement au-dessus de la

majorité absolue (289élus), selon des projec-tions des instituts de son-dage.
• Quelle opposition ?Divisés, affaiblis, et pasforcément "Macron-in-compatibles", les autrespartis redoutent d'être ré-duits à la portion congruedimanche : la droite au-rait entre 60 et 90 sièges,les socialistes qui déte-naient la majorité dansl'Assemblée sortante de-vraient se contenter de 20à 35 sièges avec leurs al-liés.L'extrême droite qui es-pérait devenir la pre-mière force d'oppositionobtiendrait seulement unà 6 sièges, la gauche radi-cale et ses alliés commu-nistes de 10 à 25 sièges,loin de leurs espérancesd'incarner une nouvelleopposition de gauche.Le chamboulement poli-tique amorcé avec l'élec-tion présidentielleredessine le paysage avecl'effondrement des partistraditionnels et la dispari-tion annoncée du bipar-tisme droite gauche.
• Profond renouvelle-
mentLa nouvelle Assembléesera profondément re-nouvelée, notammentparce que plus de 200 dé-putés sortants ne se re-

présentaient pas.La décision du mouve-ment d'Emmanuel Ma-cron, La République enMarche (REM), d'investirun grand nombre de can-didats issus de la sociétécivile et la nouvelle loi surle non-cumul des man-dats qui a incité certains àne pas se présenter pourprivilégier leur mandatlocal, vont contribuer aurenouvellement des dépu-tés.
• Résultats du premier
tourLe premier tour, le 11juin, a été marqué par uneabstention historique de51,29%.Le parti présidentiel, avecson allié centristeMoDem, est arrivé large-

ment en tête avec 32,3%des suffrages exprimés,devant la droite (Les ré-publicains, 21,5%).L'extrême droite (FrontNational) a obtenu13,20% des voix, résultatjugé "très décevant" par sapatronne Marine Le Penqui espérait devenir lapremière force d'opposi-tion après son score his-torique à la présidentielle.La gauche radicale(France insoumise) a ob-tenu 13,7% avec ses alliéscommunistes, devant lessocialistes et leurs alliés(9,5%). Les listes écolo-gistes ont recueilli 4,3%des suffrages.
• Mode de scrutinA l'issue du premier tour,seuls quatre députés ont

été élus : deux sous l'éti-quette REM, un centristede droite et un diversgauche.Il reste à élire 573 dépu-tés, dont onze représen-tant les Français installésà l'étranger. Chaque cir-conscription représenteenviron 125 000 habi-tants.Au second tour, est élucelui qui remporte le plusde voix quelle que soit laparticipation.Les bureaux de vote se-ront ouverts de 08h00(07H00 au Gabon) à20H00 (19H00 au Gabon)dans les grandes villes,heure à laquelle serontpubliées les premièresprojections sur les résul-tats partiels.
• CalendrierAvant de s'attaquer à ladiscussion des lois, lanouvelle Assemblée doitfaire sa rentrée le 27 juinavant de former son bu-reau et élire son prési-dent. Puis sans doute lasemaine suivante, les dé-putés seront appelés àvoter la confiance au gou-vernement issu des élec-tions – qui peut soit êtrele même que celui que pi-lote actuellement le Pre-mier ministre de droiteEdouard Philippe, soitêtre une formation rema-niée.

Ce qu'il faut savoir sur le scrutin
France/2e tour des législatives ce dimanche
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Les portes du palais Bourbon, siège de l'Assemblée
nationale, vont s'ouvrir le 27 juin, selon toute proba-
bilité, sur une très large majorité en faveur du prési-

dent Emmanuel Macron.
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